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Pourquoi ce projet ?
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Ce projet voudrait faire un état des lieux et développer des échanges sur un sujet très controversé ces dernières années : la pédagogie. Qui en a besoin, qui la fait, qui s’en empare, qui la critique, qui en a peur ? 

Notre société va mal. Malgré tous les efforts mis en œuvre par les enseignants, les éducateurs, les parents, de nombreux jeunes, partout et particulièrement dans les banlieues, s'en sentent exclus et ne trouvent à s’identifier qu’aux figures d’un stars-système, miroir aux alouettes qui les capte et les nie. Le culte du résultat, du mérite, de la compétitivité, de l’immédiateté s’impose comme une réalité avec laquelle il faudrait composer. 

Cette jeunesse, convaincue qu'elle ne peut intervenir au niveau politique, privée de la capacité à exprimer ses aspirations, casse, brûle, ou bien se réfugie dans le repli sur soi, l'individualisme, le fatalisme, se détruit en fin de compte, ne pouvant trouver de solutions à ses difficultés.

D’autant plus, quand les savoirs et la culture, essentiels pour accéder à la citoyenneté, deviennent des domaines de plus en plus étrangers. L'accès aux savoirs et à la culture demeure donc le socle essentiel pour construire du lien social et permettre à ces jeunes l'accès à la citoyenneté. Nous sommes convaincus que tous les enfants sont capables d’apprendre et de progresser, qu’ils ont des potentialités immenses. Il est temps d'affirmer la nécessité de combler le déficit de pensée et de formation, de construire une pensée critique et argumentée pour lutter contre les apparences et l’opinion et le refus de se penser impuissant devant la complexité de la tâche. Il n’y a de batailles perdues que celles qu’on arrête de mener ! 

Nous trouvons nécessaire de refuser une lecture fataliste de la réalité, la nécessité d'un traitement sérieux des questions éducatives s’appuyant sur l'état des travaux et des pistes proposées par les praticiens et les chercheurs. Aucune transformation d’avenir ne peut se faire réellement sans les acteurs principaux de l’acte éducatif, ni contre eux. 

Il est temps d'inscrire la pédagogie comme une nécessité dans la pratique et son absence, comme un terrible obstacle, un fléau pour notre société.

Mais nous n'avons pas besoin d'une pédagogie qui laisse chacun "à sa place", entérine les fatalismes de notre société. Nous n’avons pas besoin d’une pédagogie "molle", irréfléchie, qui serait l’expression d’une nouvelle mode. 

Il nous faut une pédagogie vive et vivante, celle de l'effort et du plaisir qui maintienne un haut niveau d’exigence. Une pédagogie qui invente et mette en œuvre des situations éducatives où les savoirs se construisent en même temps que la citoyenneté. Une pédagogie qui permette de construire des savoirs forts de leur épaisseur anthropologique, permettant ainsi aux apprenants de donner du sens à leur travail, de vivre ces nouvelles conquêtes comme des aventures humaines. 

Une pédagogie qui permette à l’enfant de se sentir membre – acteur d'une communauté humaine en devenir.

Le Groupe Français d'Education Nouvelle
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"Tous capables ! », la devise du G.F.E.N., sous-tend notre volonté et notre engagement pour en finir avec des pratiques qui engendrent et/ou maintiennent inégalités, docilité, résignation et délégation du  pouvoir de penser. 
C'est un mouvement de recherche et de formation en éducation, rassemblant des personnes : 
- qui ont la conviction que chacun est irremplaçable, que l'exclusion  est un appauvrissement, que les capacités de chacun sont illimitées. 
- qui se retrouvent pour chercher ensemble, se former et se transformer, s'enrichir de leurs différences. 
- qui interviennent sur tous les terrains de l'Education : lieux de formation, associations, communes, écoles, centres sociaux, comités  d'entreprises, etc. 
Origines et jalons historiques 
Issu de la Ligue Internationale de l'Education nouvelle, le G.F.E.N. a été  créé en 1922 à l'initiative de savants et d'éducateurs qui, au sortir de la  première guerre mondiale, ont ressenti l'urgence de lutter contre l'acceptation fataliste par les hommes, de la guerre comme solution à des  problèmes. 

L'un de ses principes fondateurs était : "L'éducation nouvelle prépare, chez l'enfant, non seulement le futur citoyen capable de remplir ses devoirs envers ses proches et l'humanité dans son ensemble, mais aussi  l'être humain conscient de sa dignité d'homme". 
De nombreux éducateurs, au sein du G.F.E.N., ont nourri leur recherche  de la pensée de précurseurs tels que Rousseau, Pestalozzi, Jacotot,  Montessori, Decroly, Makarenko, Korczak, Bakulé, Freinet, Piaget, Freire,  et bien d'autres.  Paul Langevin, Henri Wallon, Robert Gloton, Henri Bassis, qui ont été  présidents ou vice-présidents du GFEN, ont également contribué à forger l'identité actuelle de ce Mouvement de Recherche et de Formation en  Education. 
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Les terrains de travail 

C'est dans la recherche de cohérence entre valeurs, comportements et  pratiques, que le G.F.E.N. œuvre, sur les champs de l'enfance, de l'école,  de la formation, comme dans tous les lieux où se construisent des savoirs, pour créer les conditions concrètes de la réussite de tous. 
Avec les expériences du "Groupe expérimental du XXème arrondissement de  Paris"(de 1962 à 1971 dans les écoles  des rues Vitruve, Le Vau et Bretonneau)  et du Tchad, (de 1971 à 1975, dans une  vaste entreprise de formation-transformation), le GFEN participe au refus fataliste de l'échec scolaire ségrégatif  et des "handicaps socioculturels". Il développe des pratiques nouvelles auprès  des enfants, et une transformation des  pratiques de formation des enseignants :  non plus recevoir docilement, mais mettre en œuvre son intelligence et ses potentialités d'imagination créatrice pour  "construire"son savoir, en faire un levier de transformation dans son  rapport à soi, aux autres et au monde. 
Les pratiques 

Depuis, le G.F.E.N. développe des stratégies et des pratiques de formation d'adultes tout en continuant à multiplier des expériences de terrain dans l'Institution (Education Nationale, Justice, Culture, Santé Agriculture,...) et il conduit des stages et Universités d'Eté. Une large  ouverture est en même temps réalisée sur les secteurs éducatifs hors  l'école : parents, travailleurs sociaux, stages d'insertion ou réinsertion, Centres sociaux, syndicats, associations... tous les lieux où sont mis en œuvre de  nombreuses démarches de tous niveaux  et de toutes disciplines, dont de nombreux ateliers d'écriture dans lesquels la  langue écrite est vécue comme forme  spécifique de la pensée. 

A l'étranger, les stages et problématiques  du G.F.E.N. rencontrent un écho important, aboutissant à des Universités d'Eté  Internationales et à la constitution de Groupes d'éducation nouvelle  (Belgique, Suisse, Italie, Russie...) coordonnés au sein du LIEN (Lien International d'Education Nouvelle). 
Pour nous, les contenus de savoir et de formation ne doivent plus être  simplement transmis comme produits finis mais construits par le sujet  lui-même. Les situations et les conditions nécessaires pour cela prennent corps dans la notion et la pratique de "démarche d'auto-socio  construction du savoir ». Ceci dans un processus intégrant raison et imaginaire et  s'inscrivant dans l'espace plus large du "projet" Projet nécessaire comme  possibilité ouverte à chacun de chercher, se questionner, élaborer, créer,  structurer, en confrontation avec les autres, mettant en acte toutes les  potentialités cognitives et créatrices dont il est porteur, devenant ainsi  auteur de sa propre formation. 
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Les intervenants
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Odette Bassis : Présidente d'Honneur du GFEN, auteur Odette BASSIS, auteur de Se construire dans le savoir, à l'école, en formation d'adultes, ESF, 1998
Jacques Bernardin : IUFM de Chartres, président du GFEN, auteur de Comment les enfants entrent dans la culture écrite, Retz, 1997 

Stéphane Bonnéry, Sciences de l'Education - Université Paris  8, Equipe ESSI-ESCOL auteur de Comprendre l'échec scolaire - Elèves en difficultés et dispositifs pédagogiques, Dispute (La), 2007

Yves Clot 

Christophe Joigneaux, sociologue, chercheur en Sciences de l'éducation à l'Université Paris 8, laboratoire CIRCEFT-ESCOL, co-auteur du livre La maternelle. Première école - Premiers apprentissages"
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Philippe Meirieu, Sciences de l'Education de l’Université Lyon  2, auteur de Lettre aux grandes personnes sur les enfants d'aujourd'hui, Paris, 2009
Jacques Rancière, professeur émérite à l'Université de Paris VIII, auteur du livre "Le Maître ignorant : Cinq leçons sur l'émancipation intellectuelle, Fayard 1987 - 10/18 Poche, 2004
Etiennette Vellas, Sciences de l'Education - Université de Genève, Membre du Groupe Romand d'Education Nouvelle, co-auteur de Situations de formation et problématisation,  Bruxelles, de Boeck, 2006
Le Collectif d'Organisation

Evelyne Béroud, Danielle Bonneton, Nicolas Fer, Catherine  Hollard, Gérard Médioni, Maria-Alice Médioni, Gérard  Philippe, Patricia Kouzmin, Jean Perbet, Raphaëlle Raab,  Etiennette Vellas 
exercent leurs activités dans Lyon et sa région, Saint-Etienne, Genève.  
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Les partenaires
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PROGRAMME DU PROJET
Préfiguration

Le 16 décembre 2009 à Vénissieux 
« Pour en finir avec les dons, le mérite, le hasard »  
• Atelier de réflexion autour du livre produit par le GFEN  
• Intervention de Christian Laval, sociologue, membre du GÉODE (Groupe d'étude et d'observation de la démocratie, Paris X Nanterre/CNRS), chercheur en histoire de la  philosophie et de la sociologie à l'université Paris X Nanterre. Chercheur à l'Institut de recherches de la FSU et membre du Conseil scientifique d'Attac
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Dans Te cadre des Rencontres 2010
du GFEN,
1ére journée de débats et d'animation

Pour en finir avec
les dons...

Mercredi 16 décembre 2009
15 - 18h30 : atelier de réflexion
19h : buffet froid
20 - 22h : conférence débat avec :

Christian Laval, sociologue, chercheur associé a I'ins-
titut de recherche de la FSU et @ 'université Paris X, co-
auteur du live collectif du GFEN, « Pour en finir avec les
dons, le mérite, le hasard » (La Dispute, 2009)
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La première Rencontre 2010

Le 19 mai 2010 à Vénissieux  
"Aider … , comment faire pour qu'ils s'en passent ?" 
• Atelier de réflexion animé par le Groupe du Lyonnais : Passer du statut d’apprenant passif à celui de co-formateur 
• Discussion avec Jacques Rancière, professeur émérite à l'Université de Paris VIII, auteur de Le Maître ignorant : Cinq leçons sur l'émancipation intellectuelle, Fayard 1987 - 10/18 Poche, 2004 
Comment combattre les logiques qui visent la construction des inégalités ? Et si le manque 
de confiance, de motivation trouvait aussi sa source dans l'inconscient des pratiques de classe, dans le sentiment qu’il y a inégalité des intelligences ? Et si expliquer quelque chose à quelqu'un, c’était d’abord lui expliquer qu’il ne comprendrait pas si on ne lui expliquait pas, c’était d’abord lui démontrer son incapacité ? 
L’axiome de l’égalité des intelligences affirme simplement qu’il n’y a qu’une seule sorte d’intelligence à l’oeuvre dans tous les apprentissages intellectuels . Il s’agit toujours de rapporter ce qu’on ignore à ce qu’on sait, d’observer et de comparer, de dire et de vérifier . 
L’élève qui apprend est toujours un chercheur. (extraits de propos tenus par Jacques Rancière) 
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La seconde Rencontre 2010

2 juin 2010 à Vénissieux  
"Pour que la maternelle fasse Ecole !" 
Atelier de réflexion animé par Sylvie CHEVILLARD, membre du Secteur Maternelle du GFEN : 
"Des éléments de réussite pour entrer dans les pratiques langagières scolaires dès la petite 
section". 
Discussion avec Christophe JOIGNEAUX, sociologue, chercheur en Sciences de l'éducation à 
l'Université Paris 8, laboratoire CIRCEFT-ESCOL, co-auteur du livre La maternelle. Première école - 
Premiers apprentissages" 
A l'heure où l'importance des premières années de la vie dans le destin scolaire des enfants est devenue incontestable, il peut sembler paradoxal que l'Ecole maternelle soit dénigrée, niée, limitée. Nous vous convions à une journée de travail, de réflexion, pour penser une Ecole maternelle qui, au cœur de la lutte  contre l'exclusion, réussisse mieux encore à outiller les enfants pour éveiller leur curiosité, leur permettre de comprendre leur environnement, apprendre et penser, une Ecole maternelle dont nous avons besoin pour que les enfants apprennent. 
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Le COLLOQUE

"Avons-nous encore besoin de la Pédagogie ?"
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Hôtel de Ville de Lyon
8, 9, 10 octobre 2010
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Qui a besoin de la pédagogie ?

Cette question n'est pas que rhétorique mais plutôt de l'ordre d'un appel à se rassembler et se mobiliser pour tous ceux que la question intéresse, qui pensent que la pédagogie est l'effort pour penser et agir l'activité éducative, dans l'Ecole et dans tous les champs de l'activité humaine. 

La santé se préoccupe de pédagogie quand elle vise à rendre le patient acteur de sa propre santé. La justice se soucie de pédagogie à travers des mesures de protection qui se veulent avant tout éducatives. La culture s'ouvre à la pédagogie quand elle pense l'exigence et la démocratisation. Le syndicat s'intéresse à la pédagogie lorsqu'il s'agit de réfléchir aux questions de représentation, d'image et de savoirs d'action. La politique se pose la question de la pédagogie quand elle pense le sujet-citoyen. 

Et l'Ecole… en appelle à la pédagogie quand elle demande aux enseignants d’avoir des pratiques permettant à tous les élèves d’atteindre ses objectifs annoncés d’instruction et d’éducation. 

Mais qu’est donc cette pédagogie que nous prétendons pouvoir être exercée par tout acteur conscient d’éduquer ? 

Définie tantôt comme une théorie, tantôt comme une pratique, ou dans un entre deux défini mollement, la pédagogie se retrouve affublée de définitions qui la défigurent. Et la desservent.

Après avoir synthétisé les travaux sur la question de la pédagogie réalisés par des spécialistes et défenseurs du domaine comme Michel Fabre, Daniel Hameline, Jean Houssaye, Michel Soëtard, Philippe Meirieu, nous définissons, avec eux, la pédagogie comme une "théorie pratique"fondée dans une expérience singulière touchant à l’éducation. «La pédagogie dit Jean Houssaye est l’enveloppement mutuel et dialectique de la théorie et de la pratique éducative par la même personne et sur la même personne». 

Cette "théorie pratique"émane d’une recherche du praticien orientée par la question : Comment faire au mieux ? Les actions, réflexions et propositions pédagogiques proposent ainsi toujours une transformation de certaines pratiques. Elles se présentent le plus souvent sous la forme d’un récit d’expérience, accompagné d’un discours cherchant à expliquer la nouveauté en articulant avec cohérence : 

- des convictions (des valeurs), en lien avec les finalités de l’action explicitée 

- des conceptions (des savoirs, des théories, des postulats, des croyances) sur lesquelles s’est appuyée l’action,

- des actions (des pratiques) que l’on a améliorées, créées. 

La pédagogie fournit ainsi des modèles d’intelligibilité de l’action éducative et des "repères"pour agir. Pour soi, mais que l’on propose aussi à d’autres. Au travers d’ouvrages ou dans divers lieux le permettant.  Comme ce colloque. Pour être essayés, discutés, débattus parce qu’on les pense judicieux. 

La recherche de la ligne juste, du perfectible  produit des savoirs spécifiques

Faire œuvre de pédagogie, c’est selon cette approche, enrichir sa "théorie pratique"en utilisant des savoirs et des pratiques de référence. Mais pas seulement.  Le pédagogue crée  aussi du savoir pour réduire la béance qui existe toujours plus ou moins entre valeurs, théories et pratiques. Béance qu’il cherche à combler en fonction des problèmes, des épreuves et tensions qu’il rencontre dans ses actions. L’imperfection des "théories pratiques"est  ainsi le moteur même de la recherche de leurs améliorations et la source du courage à se lancer de nouveaux défis, à résister aux difficultés, à dépasser les tensions en créant de nouveaux dispositifs, des organisations du travail rompant avec la coutume, des concepts originaux, etc. 

Définir les savoirs construits par la pédagogie demeure un travail encore inachevé. D’autant plus que leur validation ne peuvent dépendre de procédures de contrôle objectivables puisque, comme le dit Michel Fabre, "théories pratiques"et savoirs qui en émergent doivent autant s'éprouver que se prouver (2002, p.121). Ces difficultés de mesurer les effets des inventions pédagogiques n’empêchent cependant pas ce chercheur — comme Houssaye, Hameline, Meirieu ou Soëtard —, de soutenir l’idée qu’il existe ainsi des savoirs utiles à l’éducation que seul le "praticien théoricien"peut produire. Ils affirment aussi que certains de ces savoirs sont transférables. 

Pour ces chercheurs, les sciences ne détiennent donc pas l'exclusivité du savoir. Entre le rationnel et l'irrationnel, ils montrent qu'il y a place pour le raisonnable, la recherche de la ligne juste, une raison pratique, irréductible à la raison scientifique. Ils admettent un savoir qui est de l'ordre de la prise de risque comme de la prudence, né de confrontations à l'obstacle, à l'épreuve, marqués par l'expérience, au plein sens du mot.
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VENDREDI 8 OCTOBRE 2010

Mairie de Lyon
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18h30 : Accueil  
Inscriptions

Apéritif
20h-22h : Présentation du colloque
· Introduction par le Groupe du Lyonnais du GFEN
· Intervention d'Yves Fournel, Adjoint à l'Education de Lyon
· Etiennette Vellas : Pour parler clairement, définissons la pédagogie …
· Philippe Meirieu : La pédagogie : plus nécessaire que jamais !
· Débat 
SAMEDI 9 OCTOBRE 2010

Lycée international

Collège Victor Grignard

8h Accueil
9h-12h : Démarches de construction des savoirs et ateliers GFEN : 
10 mises en situation suivies d'analyse
· Atelier 1 – "Du local au global, peut-on former au développement durable?" Michel Huber

· Atelier 2 – "Le portail" Gérard Philippe

· Atelier 3 - Réussir en Langues Maria-Alice Médioni

· Atelier 4 - La maïeutique Odette Bassis

· Atelier 5 – "Les allumettes" Groupe du Lyonnais

· Atelier 6 - L'Economie Sylvie Marot

· Atelier 7 - Intervenir avec le personnel municipal Michel et Odette Neumayer

· Atelier 8 - Ecrire à l'Université Michel Ducom

· Atelier 9 - L'art et la culture en langues Secteur Langues

12h-13h : L'auto-socio construction du savoir

· Intervention d'Odette Bassis 
15h-18h Ateliers : Décrire, discuter, confronter les pratiques dans les différents terrains éducatifs.  

10 ateliers proposés par nos partenaires : mouvements d'éducation, syndicats, associations, chercheurs, praticiens, …

· Atelier 1 Un Projet Educatif Global Pourquoi ? Quels enjeux ? Comment ? - Mairie de Vaulx-en-Velin
· Atelier 2 Forum enfants citoyens : des lieux d'échange de partage d'expérience et de réflexion - les Francas
· Atelier 3 L’accompagnement culturel dans les grands festivals ou événements culturels - CEMEA

· Atelier 4 Changement de point de vue dans les interactions pédagogiques - notion d’échec AROEVEN
· Atelier 5 La pédagogie Freinet au quotidien GLEM

· Atelier 6 Pédagogie de l'écrit, enjeu démocratique AFL

· Atelier 7 IUFM de Lyon

· Atelier 8 Chronique Sociale

· Atelier 9 Mairie de Lyon
·  IEJ Institut d'Etudes Judiciaires de Lyon - sous réserve d'accord
· Atelier 10 Atelier 11 : L'Institut du Travail Social de Lyon - sous réserve d'accord
· Atelier 12 : Centre De Formation De Police Lyon  - sous réserve d'accord
·  Atelier 13 ISCPA Institut des médias de Lyon - sous réserve d'accord
· Atelier 14 Lire Ecrire - sous réserve d'accord
· Atelier 15 CGT 
· Atelier 16 Collège coopératif Rhône-Alpes

· Formation et Santé Lyon - sous réserve d'accord
18h30-20h Table ronde : Pédagogie et territoires. Quelles pratiques pédagogiques, pour quels savoirs ? 

Les aspects spécifiques de la pédagogie selon les différents territoires

Les avancées que leur mise en perspective peut générer.
· Interventions de partenaires

Didier Crico ou Dominique Senore, IUFM de Lyon - sous réserve d'accord
France-Noëlle Lefaucheux, Présidente de la FCPE 69 - sous réserve d'accord
Michel Calzat, délégué de l'Etat pour la politique de la ville à Vénissieux - sous réserve d'accord
Yves Fournel, Adjoint à l'Education de Lyon sous réserve d'accord … 
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DIMANCHE 10 OCTOBRE 2010

[image: image27.png]



9h-11h Quels choix pédagogiques, quels effets ?

Repérage des facilitateurs et des freins actuels à l’émergence, la connaissance et la reconnaissance des "théories pratiques"et des savoirs élaborés par les praticiens-chercheurs.

11h-12h30 : Table-ronde : 

Quelles pédagogies ? Pour quelles sociétés ?

Table-ronde avec :

· Jacques Bernardin

· Stéphane Bonnéry
· Marcel Gauchet - sous réserve d'accord
· Ou Christian Laval - sous réserve d'accord
12h30 : Clôture
· Intervention d'un partenaire

· Synthèse du colloque
Apéritif amical
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Les deux Rencontres de mise en actes

Lycée Doisneau Vaulx en Velin 

· Le 17 novembre 2010

Introduction de Marie-France Vieux-Marcaud, Mairie de Vaulx-en Velin

Intervention de Bernard Bier - sous réserve d'accord
Travail à partir de la synthèse et des conclusions du colloque

· Le 19 janvier 2011

Fin du travail engagé 
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Appel à contribution des partenaires

Qui a besoin de la pédagogie ?

Cette question n'est pas que rhétorique mais plutôt de l'ordre d'un appel à se rassembler et se mobiliser pour tous ceux que la question intéresse, qui pensent que la pédagogie est l'effort pour penser et agir l'activité éducative, dans l'Ecole et dans tous les champs de l'activité humaine. 

La santé se préoccupe de pédagogie quand elle vise à rendre le patient acteur de sa propre santé.

La justice se soucie de pédagogie à travers des mesures de protection qui se veulent avant tout éducatives.

La culture s'ouvre à la pédagogie quand elle pense l'exigence et la démocratisation.

Le syndicat s'intéresse à la pédagogie lorsqu'il s'agit de réfléchir aux questions de représentation, d'image et de savoirs d'action.

La politique se pose la question de la pédagogie quand elle pense le sujet-citoyen. 

Et l'Ecole…

Objectifs et  consignes de travail :  
Dans ce colloque, nous voudrions que votre expérience et les savoirs que vous avez inventés et développés dans le champ qui est le vôtre puissent trouver leur place, tout  en vous responsabilisant sur une entrée, un dilemme, une tension fondateurs de la question pédagogique, qui pourrait faire l'objet de discussion lors de cet atelier.  

Nous attendons votre proposition avec impatience. Nous serions ravis que nous parvienne avant le 5 mai, au moins un titre et une présentation très sommaire de l'atelier que vous proposez pour que nous puissions travailler lors de la réunion du Groupe de Pilotage du 5 mai.

Nous savons bien que nous aurions dû vous donner des délais plus précis mais les événements se bousculent aussi pour nous.

Le Groupe de pilotage du Colloque "Avons-nous encore besoin de la Pédagogie ?"

Le cahier des charges :

Voici une liste non exhaustive d’entrées possibles susceptibles d’être en lien avec votre expérience et permettant d’aborder une des questions pédagogiques essentielles.

Dans vos pratiques de pédagogie, active, de pédagogie de projet, de pédagogie de la réussite, pédagogie coopérative, ou de toutes autres modalités encore dans vos différents terrains vous avez sans doute été confrontés à des réussites certes, mais à des obstacles, questions, tensions…
Il s’agit à travers de dispositif, à la fois de nous présenter vos pratiques et de nous faire partager vos interrogations sur  :
• Pédagogie du projet  

• Pédagogie de la réussite  

• Pédagogie de l'activité   

• Transposition : savoirs savants/savoirs enseignés  

• Relation pédagogique, médiation  

• Pédagogie de l'émancipation  

• Modèle, norme, création  

• Pédagogie et difficulté scolaire  

• Savoirs/compétences  

• Pédagogie : des savoirs pour l'action…




et tensions…  

• entre modèle, norme et création   

• entre savoirs et compétences  

• entre savoirs savants et savoirs enseignés   

• entre logique d’action et de formation" 

• entre postulat d’éducabilité (tous capables) et liberté des sujets   

• entre obligation de transmission et respect des intérêts de chacun  

• entre rythmes imposés et individuels  

• entre projet collectif   et  personnel  

• entre rupture avec le déjà là et appui sur ce déjà-là  

• entre respect et rupture de l’ordre établi  

• entre accompagnement rigoureux et autonomisation nécessaire  

• entre interdit et transgression   

• entre prudence et prise de risque    

• entre traitement homogène et hétérogènes  

• entre planification indispensable et improvisation obligatoire  

• entre obligation de résultats et obligation de moyens.    

• entre maîtrise et lâcher prise des valeurs, des savoirs, des pratiques   

• entre émancipation et adaptation…
Chaque atelier sera organisé de la façon suivante :   

· Premier temps : mise en place d’un dispositif pour qu'il y ait, dans chaque atelier, réflexion et échange sur une question pédagogique.   

Cela peut se faire autour d'un film, une mise en situation, un sosie, un récit d'expérience… On doit pouvoir  rencontrer votre invention pédagogique ou celle de votre groupe, qui a permis de mieux poser ou résoudre un problème ou qui a permis de dépasser tel problème ou telle tension.  
· Deuxième temps : situer rapidement cette "invention"dans la globalité de votre "théorie pratique », c’est à dire comme ayant émergé de la recherche de cohérence entre telles finalités/ tels savoirs de référence / telle pratique.  

· Troisième temps :  mettre en débat cette pratique en rapport avec la thématique ou la tension choisie pour l’atelier (on peut ménager une place à un porteur d'expérience autre qui serait présent dans l'atelier et dont l'apport pourrait nourrir le débat)  

· Quatrième temps : dégager une question prégnante issue du débat à porter à la table ronde qui suivra.   
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